
La réfection de ces deux
structures sociales par la
mairie de Libreville entre
dans le cadre de son pro-
gramme du développe-
ment local de la ville de
Libreville. Cette action vise,
entre autres, l'amélioration
de l'éducation et l'offre
d'accès aux soins de santé
de qualité. L'EQUIPE de la mairie deLibreville, conduite parChristian Ngoua,deuxième adjoint aumaire, s'est rendue, hier, àl'école publique d'Am-bowe et au centre médicaldudit quartier afin des'imprégner de l'effecti-vité de leurs travaux deréhabilitation. La réfec-tion de ces deux struc-

tures figurait, à côté del'embellissement de la ca-pitale gabonaise, au nom-bre des préoccupationsde l'édile de Libreville, quis'est engagée à soutenirtout au long de son man-dat le Plan stratégiqueGabon émergent (PSGE) àtravers ce genre d'actions. Ce nouvel investissement,évalué à 90 millions denos francs, traduit ainsi, lavolonté du maire RoseChristiane Ossouka-Ra-ponda, d'améliorer, au-tant que faire se peut,mais à pas comptés, l'en-vironnement du cadre dutravail des apprenants etles conditions de vie despopulations, en leur assu-rant une éducation et dessoins de santé de qualité.Le centre médical d'Am-bowe, fermé, depuis plu-sieurs mois, du fait de seséquipements devenus vé-tustes et de l'état de déla-
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Ouf Na Medza;
C’est aujourd’hui que reviennent  les couleurs.

Sans y contraindre personne, tu as fait ton chemin seule de-
puis le 14 Octobre dernier à Alum. Aujourd’hui, je suis

contente de savoir que c’est fini. Et sure de cette fin heu-
reuse ; je prends plaisir à te souhaiter un joyeux anniver-

saire grande-sœur, mère et grand-mère. Que Dieu continue
de veiller sur toi et te garde positive, joyeuse, travailleuse,

persévérante, optimiste, protectrice pour ceux que tu aimes
et qui jamais ne voient couler tes larmes.

Joyeux anniversaire notre Raïssa Laure MEDZA.
La Benjamine

Anniversaire

Adoptée au Japon, en
mars 2015 par 187 Etats
dont le Gabon, cette opé-
ration vise notamment à
promouvoir la réduction
des risques au cours des
sept prochaines années.

"VIVRE pour raconter".C'est sous ce thème quele Gabon, de concert avecla communauté mon-diale, a commémoré,hier, la Journée interna-tionale de la préventiondes catastrophes. L'ob-jectif est de promouvoirune culture de réductiondes calamités naturelles,de vulgariser les mesuresde prévention, d'atténua-tion et de préparation, eninvitant les acteurs mon-diaux à renforcer de ma-nière significative leursmodalités d'interventionface aux sinistres.La célébration est mar-quée, cette année, par lelancement de la cam-

pagne dénommée "Sen-dai sept", adoptée auJapon en mars 2015, etqui vise à promouvoir, aucours des sept pro-chaines années, les objec-tifs sur la réduction decatastrophes.Au Gabon, une journéeportes ouvertes, au mi-nistère de l'Intérieur, aponctué l'événement. Acette occasion, des dé-monstrations de sécuritéincendie ont été effec-tuées, et l'Agence gabo-

naise d'études et d'obser-vation spatiale (Ageos)en a profité pour faire laprojection de la cartogra-phie des zones à risquede Libreville et ses envi-rons.Présidée par le ministrede l'Intérieur, Lambert-Noël Matha, en présencede sa déléguée, LucienneOgouwalanga Awore,cette journée portes ou-vertes a été une occasionsupplémentaire pourexhorter les départe-

ments ministériels secto-riels, les organismes degestion des catastrophes,les agences onusiennes,les organisations nongouvernementales, laCroix-Rouge gabonaise etla société civile à traduireen actes les décisionsprises par le gouverne-ment.
« C'est le cas du Plan na-
tional climat, du Schéma
national d'aménagement
du territoire et du Plan
opérationnel Gabon vert

qui sont, parmi d'autres
projets, des stratégies et
démarches d'ajustement
de la politique du Gabon
en matière de développe-
ment, lui permettant ainsi
de se préparer à mieux
anticiper les événements
liés à son environnement
et à protéger ses écosys-
tèmes», avait expliqué, laveille, la ministre délé-guée Lucienne Ogouwa-langa Awore, au coursd'une allocution radioté-lévisée.

C'est dire qu'avec la miseen œuvre du cadre deSendai, notre payss'arme mieux pour faireface à ces sinistres,comme ce fut le cas du 17au 18 février 2016, lorsdes vents violents d'uneampleur inhabituelledans le Haut-Ogooué et leMoyen-Ogooué. 
« Sur les très hautes ins-
tructions du chef de l'Etat,
le gouvernement, par l'en-
tremise du ministère de
l'Intérieur, coordonna-
teur national en matière
de catastrophes, s'était
mobilisé pour venir au
chevet des populations en
détresse, à travers un sou-
tien aussi bien matériel
que financier», a ajoutéMme OgouwalangaAwore.Avec l'amélioration del'offre de soins dans lescentres hospitaliers uni-versitaires de Libreville,d'Angondjé et d'Owendo,c'est l'arsenal de préven-tion des catastrophes quise trouve davantage ren-forcé.

Une célébration marquée par le lancement de 
la campagne " Sendai sept "

Journée internationale de la prévention des catastrophes, hier
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Le ministre Lambert-Noël Matha (c.), supervisant les activités de sensibilisation liées à la Journée de la préven-
tion des catastrophes. Photo de droite : Des démonstrations de sécurité incendie ont été effectuées.
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Pour un meilleur cadre de vie des populations
Réhabilitation de l'école publique et du Centre médical d'Ambowe

brement de ses bâti-ments, pourra rouvrir sesportes dans les prochainsjours. Il en est de mêmede l'école publique duditquartier qui a subi un lif-ting dans le cadre de cetterentrée scolaire.    Pour M. Ngoua, « c'est plu-
tôt un constat satisfaisant,
d'autant que les travaux
de réhabilitation ont été
effectués en respectant le
cahier de charges. Il reste,
certes, de petites retouches
à faire, mais le plus difficile
a déjà été réalisé selon le

vœu du bureau du Conseil
municipal », a-t-il fait sa-voir.A noter que cette doubleinitiative n'est pas la pre-mière du genre del'équipe dirigeante del'Hôtel de Ville de Libre-ville. Elle ne sera pas, nonplus, la dernière d'autantque le maire repose, entreautres, son action sur unlarge programme de réha-bilitation, qui toucheraplusieurs établissementsscolaires et de santé de lacapitale. Vue partielle des bâtiments réfectionnés. Photo de droite : L'équipe de la mairie 

de librevillelors de la visite du Centre de santé d'Ambowe.

Ph
o
to
 :
 S
N
N

Ph
o
to
 :
 S
N
N


